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La mouvance présidentielle nie
toute restriction des libertés 

Prières aux heures officielles 
Du 26 au 25 Mai 2018

Lever du soleil: 
06h 19mn
Coucher du soleil:
17h 49mn

Fadjr :        05h 07mn
Dhouhr :    12h 08mn
Ansr :        15h 04mn
Maghrib:    17h 52mn
Incha:        19h 06mn

La mouvance face à la presse après la mise en garde de l'Onu



Le syndicat a tenu son
Assemblée Générale à l’Ifere
comme promis, hier, jeudi.
L’annulation par lettre ministériel-
le était à l’ordre du jour. Tout le
corps des enseignants de
l’Université des Comores (UDC)
des trois îles y a pris part, ceux qui
se trouvaient à Anjouan et à
Mohéli intervenaient par vidéo
conférence. 

L’ensemble des enseignants
de l’Université des Comores
et le syndicat sont sur la

même marche. Main dans la main,
ils ont décidé de ne laisser aucune
chance au ministre de l’éducation
sur sa décision de reporter les élec-
tions du président de l’UDC. « Lors
de cette assemblée, les enseignants
ont, à l’unanimité, décidé de rester
sur la même position. Ces derniers
ont montré que le syndicat doit res-
ter sur ces points et adresser un
courrier au comité électoral, au
secrétariat général du gouvernement
et au ministère de l’éducation pour
organiser, dans les plus brefs délais,
les élections », a affirmé Hassane
Youssouf. 

Cette décision ministérielle ne

date pas d’aujourd’hui ni d’hier.
Toutefois, le syndicat dit avoir, pen-
dant plusieurs jours, convié au dia-
logue et à un climat de paix avec le
ministère afin qu’une solution soit
trouvée. En vain. « La dernière fois
qu’on a rencontré le ministre, il
avait promis qu’on aura sa réponse
sur l’établissement d’un calendrier
fiable le mardi 24 », s’indigne, le
Secrétaire général du syndicat natio-
nal des enseignants de l’Université
des Comores (SNEUC). Cela parait
comme une évidence car à l’heure
où nous mettons sous presse, il n’y a
eu aucune autre information sur la
«contre-décision» du ministre. 

Le plan B a-t-il échoué ? A en
croire le syndicat, le plan n’a pas
échoué mais la recherche d’une
solution pacifique n’est pas à exclu-
re. Toutefois, le syndicat avance que
« s’il faut déclencher le plan B, ça
sera dans les meilleurs délais si d’ici
une courte durée une solution n’est
pas trouvée ». La résolution à adop-
ter serait d’organiser une Assemblée
sous la présence du comité électoral
et du ministre afin de statut sur l’af-
faire selon les mots de M. Hassane.
Ce dernier dit que deux commis-
sions sont mises en place afin de se

préparer à toute éventualité. 
Une commission pour le volet

juridique en cas de nécessité et une
autre pour sensibiliser l’opinion
publique à travers les médias et « ce
dernier a déjà entamé sa mission ».
Pour insister sur l’importance et l’u-

nanimité de l’ensemble des ensei-
gnants, le Sg a avoué qu’une tournée
sera organisée au sein des deux îles
d’ici peu pour faire part de leur pré-
occupation. Pour rappel, le premier
tour de ces élections a eu lieu le
lundi 7 mai et le deuxième tour, qui

n’a toujours pas eu lieu, une semai-
ne après, soit lundi 14 mai, et la let-
tre du ministre qui annulait le pro-
cessus a été publiée deux jours
avant, donc le samedi 12 mai. 

A.O Yazid
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Hassane Youssouf le secrétaire général du Sneuc
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24h après la mise en garde de
l'Onu au gouvernement comorien
en matière de respect de l'État de
droit et des libertés, la majorité
présidentielle monte au créneau et
nie toute restriction des libertés.
Dans un point de presse tenu hier
jeudi, les leaders de la mouvance
accusent l'opposition de semer le
trouble. 

La mouvance présidentielle
nie toute restriction des
libertés individuelles dans le

pays. Une réponse à peine voilée à
la mise en garde de l'Onu qui exhor-
te les autorités comoriennes à
respecter l'État de droit et les liber-
tés, dans une déclaration faite par le
porte-parole du secrétaire général

l'Onu. « Je ne dis pas que tout est
rose dans le pays en ce qui concer-
ne les libertés. Mais nous nous
approchons vers un État de droit. En
témoigne, le fait qu'il n'y a en prison
aucune personne condamné par un
délit d'opinion », a déclaré Me Said
Larifou leader du parti Ridja mem-
bre de la mouvance présidentielle. 

Même son de cloche pour
Mohamed Chature de la Crc, le
principal parti au pouvoir pour qui
la presse témoigne par la diversité
des articles publiés, la liberté d'ex-
pression. « Comment peut-on dire
que l'opposition est bâillonnée au
moment où elle investie les régions
pour tenir des réunions et autres ras-
semblements politiques », fait-il
observer. Ce directeur de la société
comorienne des hydrocarbures
(Sch) convaincu d’une tentative de
l'opposition à jouer le trouble en
voulant dit-il, dresser la population
contre le gouvernement. 

A l'en croire, le tohu-bohu de
l'opposition est un « stratagème
pour détourner les comoriens des
vrais enjeux actuels, notamment le
référendum constitutionnel, la mise
en oeuvre des recommandations des
assises nationales et surtout l'enquê-
te sur la citoyenneté économique ».
Pour le patron du parti Ridja le «
referendum est un respect des vœux

des comoriens qui se sont exprimés
lors des assises nationales. Il
demande par ailleurs de dissocier
entre referendum et enquête sur la
citoyenneté économique qui d'après
lui, est un dossier économique «
jusqu'à ce que le délit soit qualifié
par la justice ». 

Et de poursuivre : « que l'on
sache que ceux qui seront poursui-
vis dans le cadre de cette affaire ne
seront pas poursuivis pour un délit
d'opinion mais plutôt par un crime
économique». Dr Sounhadje
Attoumane, quant à lui, met en
garde contre des « tentatives de
manipulation dont certains qui veu-
lent opposer Anjouan et le gouver-
nement ». Selon ce cardiologue
converti en politique (ancien diri-
geant du parti Juwa), certains mem-
bres de l'opposition inciteraient à
l’insurrection surtout dans l'île
d'Anjouan. « Salami doit se rappe-
ler que nous avons chassé
Mohamed Bacar par les armes.
Nous avons donc tourné la page du
séparatisme», a-t-il martelé, ajou-
tant que l'enquête sur la citoyenneté
économique « est une affaire judi-
ciaire et non pas une affaire d'an-
jouanais ». 

Maoulida Mbaé

POLITIQUE

La mouvance présidentielle nie toute restriction des libertés 

La semaine africaine 2018
s’est ouverte à Paris du 22 au 25
mai. Nedjma Saindou, Miss
Comores représente les Comores à
ce grand événement. Sa deuxième
participation après celle de l’an-
née dernière.

La semaine africaine s’est
ouverte à Paris du 22 au 25
mai. Cet événement spécial

a été initié dans le cadre de la célé-
bration de la journée mondiale de
l’Afrique, le 25 mai. Ce jour célèbre
la commémoration de la création de
l’Organisation de l’Unité Africaine
(OUA) le 25 mai 1963 à Addis-
Abeba, en Ethiopie. Durant une
semaine, le groupe Afrique de
l’UNESCO, à travers différentes
activités et festivités mettent en
valeur la richesse du patrimoine et
de la diversité culturelle africaine et
prônent le rapprochement entre les
peuples. 

Expositions, conférences, pro-
jections de films, gastronomie et
bien d’autres activités ont été prévus
pour cette semaine. Comme l’année
dernière, les Comores sont repré-
senté par Nejma Saindou pas
comme Miss Afrique 2017 mais en
tant qu’invité d’honneur à ce grand
évènement. Et les Comores étaient à
l’honneur hier jeudi. « C’est une
fierté de représenter le pays à ce
grand événement. Ma participation
à cette nouvelle édition était une
surprise pour moi et une fierté de
voir les Comores exposées à
l’UNESCO. Ce n’est pas tous les
pays qui sont représentés », déclare
la Miss Comores 2017, Nejma
Saindou. 

Hier jeudi, les Comores ont
exposé leurs produits traditionnels
mais aussi un stand spécial pour les
Coelacanthes. « Aujourd’hui, c’est
une chance pour moi de rentrer à
l’UNESCO en tant qu’invité d’hon-
neur. Mais c’était plus pour repré-

senter les Comores », poursuit-elle.
Pour cette même journée, l’ambas-
sadrice de la beauté pour l’Afrique
va monter sur scène avec d’autres
personnes pour une petite parade
mettant en valeur la culture como-
rienne. Et elle n’est pas prête à
oublier ces moments. 

« Me retrouver au côté de ces
personnes et mettre en valeur nos
pays, c’est grandiose. L’année der-
nière lors de ma première participa-
tion, j’étais invitée à monter sur
scène par un ministre marocain.
J’avais les larmes aux yeux »,
raconte-t-elle. Pour cette Semaine
Africaine 2018, un film spécial pour

la Miss Afrique 2017 sera projeté
devant les invités à cette occasion. «
Quand j’ai appris qu’ils vont proje-
ter un film sur moi j’en revenais pas.
Je me demandais quand est-ce qu’ils
m’ont filmé. Et en vrai, lors de la
dernière édition quand je représen-
tais l’Afrique, on me suivait partout
avec une caméra sans le savoir. Ils
ont monté par la suite un film », dit-
elle. Cette deuxième participation
de Nejma Saindou lui a permis de
nouer des relations mais aussi d’ad-
mirer l’exposition de nombreuses
œuvres magnifiques. 

Mohamed Youssouf

EN BREF
Dossar répond à ses détracteurs
Suite à la publication sur les réseaux sociaux d’une lettre qu’il avait

adressée à Banque centrale en 2011, l’ancien ministre des finances
Mohamed Bacar Dossar a réagi pour attester l’authenticité du courrier, en
estimant qu’il ne s’agit nullement d’un acte de détournement de fonds. «
Comment peut-on dire que de l'argent transféré d'un compte de l'état
(Banque Centrale) à un autre compte de l'état (trésor public) a été détour-
né ? Les deux comptes sont des comptes de l'état logés à la Banque
Centrale des Comores. Il s'agit du paiement des arriérés de salaires des
mois d'Octobre, Novembre et Décembre 2010. Pour votre information.
C'est un ordre légal qui ne pose aucun problème. »

Le président Azali attendu à Moroni ce vendredi
Invité aux Emirats Arabes Unis, le président Azali Assoumani devrait

regagner Moroni ce vendredi au terme d’un séjour privé de 3 jours. Rien
n’a filtré de ce déplacement en dehors du communiqué de la présidence
interprété comme une riposte diplomatique à la lettre adressée au minist-
re des affaires étrangère de cet Emirat par l’ancien président Ahmed
Abdallah Mohamed Sambi, se plaignant d’être placé en résidence sur-
veillée par le régime.

SEMAINE AFRICAINE 2018
Nejma Saindou, l’invité d’honneur 
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Nedjma Saindou Miss Comores représente les Comores à l'UNESCO
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Un centre numérique pour le
réseau femme et développement
est ouvert depuis mercredi dernier
à Moroni. Cela grâce au projet
RCIP4 financé par la Banque
mondiale, qui lui a remis un lot de
matériel informatique. Désormais
le centre est opérationnel et plus
de 10 ordinateurs ainsi que les
accessoires, un don d’une valeur
équivalent à 10 millions francs
comoriens. 

Une cérémonie officielle
d’ouverture d’un centre
numérique dédié au micro-

entrepreneur a eu lieu mercredi à
Moroni. L’occasion pour le groupe-
ment d’intégration des compétences
en entreprenariat issues de la
diaspora (GICED), de recevoir du
matériel informatique pour équiper
ce centre, de la part du Projet RCIP4
financé par la Banque mondiale et le
gouvernement comorien. Ce don est
destiné au réseau femme et dévelop-
pement.

Ce lot de matériels est composé
de 10 ordinateurs portables et ses
accessoires, dont 10 disques durs

externes d’une capacité de 500G, un
tableau numérique et des sacoches
pour un montant de plus de 10
millions de nos francs.  

D’après la vice-présidente du
Réseau femme et développement,
grâce à cet appui, un pas vers les
objectifs sera franchi. « Il s’agit

d’accompagner des jeûnes non sco-
larisés et des acteurs issus du secteur
informel pour les aider à être à jour
dans le domaine des nouvelles tech-

nologies, mais aussi pour les aider à
évoluer pour sortir du monde de
l’informel vers le monde formel.
C’est à dire d’être enregistré dans
toutes les institutions comme le ser-
vice des Impôts », affirme Madame
Soultoine Moinachami, vice-prési-
dente du RNFD qui demande aux
bénéficiaires de prendre soin du
matériel et d’en faire un bon usage
et surtout assurer un entretien cor-
rect dans leurs activités quotidien-
nes.

Pour elle, le RNFD vise à amé-
liorer significativement le fonction-
nement de leurs services d’appui
aux jeunes et aux femmes déscolari-
sés. Ces gens-là n’ont pas eu la
chance d’aller à l’école mais ils arri-
vent quand même à se débrouiller
pour monter leur projet et gagner
dignement leur vie. Donc, « il faut
les accompagner », conclut-elle. «
Certes, dix ordinateurs c’est peu,
mais nous allons commencer avec le
peu qu’on a et augmenter les activi-
tés progressivement », ajoute-t-il. 

Ibnou M. Abdou

ENTREPRENARIAT

Le Réseau Femme et développement ouvre 
son centre numérique

Le groupement pour une socié-
té d’économie solidaire (GSES),
une association qui milite pour le
partage, le savoir-faire, les scien-
ces et la convivialité religieuse, a
accueilli seize jeunes américains
dans le cadre d’une visite de
découverte et de partage.

Venus aux Comores dans le
contexte d’un stage de quin-
ze jours, pour la découverte

et le partage, seize jeunes de
l’Université d’Arkansas aux Etats-
Unis d’Amérique, ont entamé leur
séjour par la découverte des mos-
quées. Découvrir l’art, la culture, la
tradition comorienne et la religion
est le fondamental qui a amené ces
jeunes à poser leurs pieds sur le sol
comorien. 

Pour Nourdine Mlanao, prési-
dent dudit groupement, le principe
de cette invitation est d’apporter une
ouverture aux comoriens et aux
patrimoines. « Ces jeunes ont été
conviés par al-madrassat zahrat-
fatma école de savoir pour ouvrir
notre pays au monde car le pays a
beaucoup de choses que ce monde
ignore. Nous adoptons une religion
musulmane de rite chaffiite, c’est
pour cela que nous avons commen-
cé la visite dans les écoles cora-
niques et les mosquées », explique
Nourdine Mlanao. 

Ce dernier dit attendre beaucoup
de cette ouverture et de ces rencont-

res dans le domaine sociétal. La
nouvelle forme des écoles cora-
niques doit servir de pilier dans cette
ouverture d’esprit afin de faciliter à
la curiosité scientifiques qui permet-
trait au comorien de vendre sa cultu-
re et d’alléger le quotidien culturel
du peuple. Ce dernier montre que
cette politique de son association est
ouverte à de nombreux pays qui fou-
leront le sol comorien dans les jours
avenir. 

De leur côté, les invités montrent
leur satisfaction et louent l’accueil
qui leur a été réservé.  « Cette  visi-

te a permis à ces jeunes de découvrir
les Comores, sa culture, son art, son
patrimoine et ses mœurs dans un cli-
mat beaucoup plus satisfaisant »,
avance Djeff, responsable de ce col-
lectif. Avant de conclure, ses propos,
Djeff dit que cette visite a d’autre
part permis aux jeunes américains
de connaitre la religion musulmane,
et les pratiques de celle-ci au niveau
des Comores. 

A.O Yazid

SOCIÉTÉ
Une convivialité entre associations

Police
Moroni: 764 46 64
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771 02 00

Gendarmérie
Moroni: 764 49 92
Fomboni: 772 01 37
Mutsamudu: 771  02 00

Immigration
Ngazidja: 773 42 86
Anjouan: 771 01 73
Moheli: 772 01 37

Aéroport
Hahaya: 773 15 95
Ouani: 771 07 31
Moheli: 772 03 71

HÔTELS & RESTAURANTS :
Le Select 773 00 31

Port maritime
Moroni: 773 00 08
Moheli 772 02 57
Anjouan: 771 01 43

Hopitaux
Moroni:: 773 25 04
Fomboni: 772 03 73
Mutsamudu: 771 00 34

Banques
BIC: 773 02 43
Eximbank: 773 94 01
Banque centrale: 773 10 02
SNPSF: 764 43 00
Meck: 773 36 40

MAMWE
Moroni: 773 48 00
Mutsamudu: 771 02 09
Fomboni: 772 05 18

Numéros utiles

Remise de matériel au RNFD par le projet RCIP4

Pharmacie de garde
Pharmacie des Îles coulée
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Désormais, l’entraîneur de l'é-
quipe nationale des Comores
(Cœlacanthes), Amir Abdou, dans
ses œuvres, sera épaulé par
Rachid Jhouri, au titre d'adjoint,
ancien coach de Beauvais (N2),
une équipe actuellement en chute
libre vers la N3. Le Beauvaisien
s'est montré attentif et disponible
au clin d’œil de la fédération. Il

participera à la Coupe de «
Cosafa Cup 2018, seniors », tenue
à Limpopo (Afrique du sud) du 27
mai au 9 juin prochain. Un ren-
fort médiocre ou de qualité ? 

Cette compétition, qui
regroupe 16 pays de la zone
sud du continent, est orga-

nisée par le Conseil des

Associations de Football d'Afrique
australe (Cosafa). Le Zimbabwe,
tenant du titre, et la Zambie, vain-
queur de la Coupe d'Afrique des
Nations en 2012 seront entre autres
les adversaires des Comores. A bon
entendeur salue, dit-on. Limpopo
(Afrique du sud) où aura lieu cette
18e édition, constitue une 2e expé-
rience pour les Cœlacanthes, actuel-

lement flottant à la 142e place au
classement Fifa. La nomination de
Rachid Jhouri est une bouffée
d'oxygène salvatrice pour cet ex
Beauvaisien, qui galérait. 

L'équipe qu'il entraînait a termi-
né lanterne rouge dans la National2.
Elle est condamnée donc à la relé-
gation en National3. « C'est avec
fierté et honneur que je vais défend-
re la couleur comorienne. C’est ma
toute 1ère expérience de coach en
dehors de Beauvais. Ce sera enri-
chissant pour moi et pour le club »,
explique le nouveau membre du
staff technique des Cœlacanthes,
qui découvrira un groupe d’un pays
où il n’a jamais mis les pieds. 

Grande île, bête féroce de
l'Océan indien

Il s'est rendu chez Mandela
depuis avant-hier. Il s’acclimate et
fait la connaissance de ses nou-
veaux collaborateurs. Amir Abdou
et lui encadrent actuellement un
groupe de 20 joueurs, dont 13 issus

des éléments de la diaspora et 8, du
championnat local. En ce mois de
mai, les internationaux comoriens
affronteront au 1er tour, les
Seychelles (dimanche 27), le
Mozambique (mardi 29), et
Madagascar, la bête féroce de
l'Océan indien (jeudi 31). 

Le Beauvaisien raconte : « Amir
Abdou, le sélectionneur, avait
besoin d’un adjoint, capable aussi
de jouer le rôle de préparateur phy-
sique. Comme on a suivi des forma-
tions ensemble à Claire-fontaine, on
se connaissait. On échangeait sou-
vent ». Et en guise de conclusion : «
J’ai déjà commencé à analyser nos
adversaires à la vidéo. Je suis aussi
en train de lire pas mal de bouquins
à propos des Comores : la culture, le
pays… J’ai même écouté l’hymne
national. Par contre, je ne garantis
pas de pouvoir le chanter (rires) ».
Rachid constitue-t-il un renfort
médiocre ou de qualité ? 

Bm Gondet

FOOTBALL : COUPE COSAFA, AFRIQUE DU SUD

Rachid, sélectionneur adjoint des Cœlacanthes

Rachid Jhouri, coach Adjoint des Coelacanthes

En mars de cette année, les dirigeants africains ont lancé la Zone de libre-échange continentale. Représentant l’un des plus grands marchés du monde, avec
1,2 milliard de consommateurs, la Zone de libre-échange continentale peut renforcer l’intégration régionale, stimuler la croissance économique, créer des
emplois pour les jeunes Africains, atténuer la pauvreté et promouvoir l’avènement de sociétés plus stables et pacifiques. 

Il s’agit là de l’avancée la plus récente accomplie sous les auspices de l’Union africaine – anciennement Organisation de l’Unité africaine –, qui célèbre son
cinquante-cinquième anniversaire cette année. Partout en Afrique, des entreprises se créent, l’accès à l’éducation s’améliore et la mortalité de l’enfant dimi-
nue. Davantage de femmes siègent aux parlements et plusieurs pays enregistrent une croissance économique plus forte que dans d’autres régions du monde.

L’Afrique prend de plus en plus en main sa propre destinée. La vision du développement de l’Afrique est énoncée dans l’Agenda 2063 de l’Union africai-
ne. Appelé à compléter le Programme de développement durable à l’horizon 2030, l’Agenda 2063 jette les assises de la résilience et du progrès social et éco-
nomique de l’Afrique dans son ensemble. L’Organisation des Nations Unies est fermement déterminée à soutenir les efforts de l’Afrique. Dans cette optique,
les deux organisations ont signé l’année passée des accords-cadres pour la paix et la sécurité et pour la mise en œuvre cohérente de l’Agenda 2063 et du
Programme 2030.

La paix et le développement durable sont intimement liés – l’un ne saurait être réalisé sans l’autre. Pour promouvoir la paix, l’Organisation des Nations
Unies continuera d’œuvrer à la prévention. Nous devons, ensemble, renforcer les moyens dont nous disposons pour détecter et désamorcer les crises avant
qu’elles ne s’aggravent et affûter nos outils pour en éliminer les causes profondes. L’Organisation des Nations Unies appuiera également l’engagement pris par
l’Union africaine de « faire taire les armes » d’ici à 2020 et de promouvoir le rôle indispensable que les femmes et les jeunes ont à jouer dans la prévention
des conflits et la consolidation de la paix. 

En cette Journée de l’Afrique, j’engage instamment toutes les nations à soutenir l’idée d’une Afrique pacifique et prospère. Ce qui est bon pour l’Afrique
est bon pour le monde entier.

U N I T E D   N A T I O N S   

LE SECRÉTAIRE GÉNÉRAL 
--

MESSAGE PUBLIÉ À L’OCCASION DE LA JOURNÉE DE L’AFRIQUE 
25 mai 2018

N A T I O N S   U N I E S  

Sagesse comorienne 
Hari lebwe hadjireme 

Il a lancé une pierre qui lui est retombée sur lui
Tel est pris qui croyait prendre
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Le 25ème anniversaire de l'en-
trée en vigueur de la Convention
sur La diversité biologique (CBD)
a été célébré le 22 mai à Montréal
lors d'un événement rassemblant
des représentants du gouverne-
ment du Canada, de la province de
Québec, de la ville de Montréal,
des représentants du corps diplo-
matique et des dignitaires du
monde entier.

Entrée en vigueur le 29
décembre 1993, la CDB, ou
Convention des Nations

Unies sur la biodiversité, est le trai-
té mondial qui fournit le cadre pour
l'action internationale sur la biodi-
versité, la variété de la vie sur Terre.
Au cours des 25 dernières années,
les Parties et la communauté mon-
diale de parties prenantes et de par-
tenaires ont mené diverses actions
significatives pour atteindre les trois
objectifs de la Convention qui sont
de conserver la biodiversité, l'utili-
ser durablement et le partage équita-
ble et juste des avantages de l'utili-
sation des ressources génétiques. Le
Secrétariat de la CDB est basé à
Montréal, Québec, Canada.

Dans son allocution Mme
Cristiana Paşca Palmer, la Secrétaire

générale adjointe des Nations Unies
et Secrétaire exécutive de la CDB a
déclaré que la Journée internationa-
le de la diversité biologique qui était
célébré a montré les excellents pro-
grès réalisés par les partenaires.
Nous avons beaucoup à célébrer.
Ella a rappelée que des zones impor-
tantes du monde sont maintenant
conservées dans le cadre des aires
protégées. Et que d'énormes amélio-
rations ont été apportées dans les
modèles de gouvernance et l'utilisa-
tion durable et dans les approches
pour gérer les ressources naturelles
clés. 

Depuis l'entrée en vigueur de la
Convention, l'adhésion est devenue
quasi universelle avec 196 Parties
ratifier l'accord. Presque toutes les
Parties ont créé des stratégies et des
mesures nationales pour la diversité
biologique.

Malgré les données scientifiques
inquiétantes concernant la destruc-
tion de la nature et de la biodiversi-
té, les Journée internationale de la
diversité biologique représentent
une fenêtre unique de possibilité
pour la communauté mondiale de
s'engager sur un chemin de transfor-
mation dans la façon dont nous nous
rapportons à la nature.

António Guterres, le Secrétaire
général des Nations Unies, a décla-
ré: « Cette année, les Parties à la
Convention commenceront à tra-
vailler sur un nouveau plan d'action
pour faire en sorte que, d'ici 2050, la
biodiversité soit valorisée, conser-
vée, restaurée et utilisée à bon
escient pour le bénéfice de toutes les
personnes. Le monde entier doit se
joindre à cet effort. En ce jour inter-

national pour Diversité Biologique,
j'exhorte les gouvernements, les
entreprises et les personnes du
monde entier à agir pour protéger la
nature cela nous soutient. Notre ave-
nir collectif en dépend. »

Ouvert à la signature au Sommet
de la Terre à Rio de Janeiro en 1992
et elle est entrée en vigueur en
décembre 1993. Avec 196 Parties à
ce jour, la Convention a presque

atteint une participation universelle
entre les pays. 

La Direction Générale de
l’Environnement et des Forêts a
organisé à l’Ex-Cefader de Mdé une
exposition qui relate les étapes et les
actions menées par notre pays
depuis notre ratification en 1994.

Mmagaza

ENVIRONNEMENT

La Convention des Nations Unies sur la biodiversité 
a célébré ses 25 ans

Expo à la Direction générale de l'Environnement et des Forêts




